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CE numéro qui coiaeide avec la célé- sans de ruine: Ils guettent votre petit capi-
bration de, notre fête nationale, je dé- tal, et malheur à vous, si vous vous y laissez
sire donner un eenseil que je considère prendre. On fera miroiter à vos yeux de

patriotique-et ce conseil, que j'adresse plus gros intérêts, on vous dira que ces affaires
Particulièrement aux jeunes, c'est: Ne spé- prônes sont des placements de tout repos;
culez pal, ne jouez pas à la Bourse, ne ris- ne vous y laissez pas prendre. Ceux qui
quez pas votre argent sur l'incertain, ne vous offrent ces valeurs savent combien a
eherchez pas à vous enrichir rapidement en gagnent, mals vous, vous ne saurez que
mettant en péril ce que vous possédes déjà, trop tôt, hélas! ce que vous perdes, soit dans
fayez ceux qui promettent de faire rappor- un an ou deux, soit un peu plus tard. Coni
ter à votre argent des pourcentages considé- me apt, certaines de ces affaires véreuses
rables, fuyez-les autant que les usuriers qui donnent de gros Intérêts pendant un an ou
font suer A votre bourse des pourcentages deux, vous vous frottez les, mains alo
exagérés, cdoyant avoir fait nnexcellent placement;

Depuis quelques années, Il règne comme puis, tout à coup, le ciAtean de cartes cr01-
une folie de spéculation parmi les Canadiens- le et, en même temps que l'intêt, !QlWpO#-.

Français jusque-lA restes: sceptiques et pru- des aussi votre capital.
dents. (ette folie a reçu de bien fortes don-
ehes, de bien cruelles punitions, mais il ne
enble pas que cela ait servi - grand'eose. Ce qui m amuse et m'attriste à un égal dé-

La tentation .est- habile-et Insinuate; elle gr, c'est d'entendre des gens proclamer
Prend sans eeose des formes nouvelles et plus qu'ils ne risquent rien, qu'ils agissent en
attirantes. Et les naffs continuent d'acheter toute connaissance de l'affaire dans laquelle
à gros prix desbriques d'or.qui n'ont d'or Il placent leur argent. Ah n, ce n'est pas
que l'épaisseur d'une feuille de sole. eux qu'ou plumera comme des dindons Qul-

Uappatla :cupidité et à la naïveté se le pénible Inconseleneel
tend partent. Le Frangais, si econome, si Le Pacleque Canadien vientdesoutIrd'
Prudent en tant d'autdes choses, s'y laisse pren- transaction de bourse avec le fameux ek-
Ire : il .court à tout moment vers ceux qpi MlM,'en empochant prs de 5 illioM ru
lni promettent un boeuf en retour de son elui-c n'avait Pas réusi ào u bout de

euf . Un journal familial disait dernière- cette transaction. Bah! no« @ÛIýMlatmm
ment t sea clientèle qui se compose surtout canadiens sont plu avisés que l
SPetits bourgeois et de modestes rentiers: infilt a I ls auraient Eé
eteura u avez fait quelquu conomie mieuxe "tuyautés dspae lui. h
ous qui jouissez d'un petit capital pénible- PUIaQU0 les spEditioÊe ur lu
et amas, ouvrez l'oeil loQu s'agit du la mode, lisez ce qu le même Ro&efell

ent de ces économflies. Le-s cfrcblfres vient de 5~ raple an es N*ét(rea
e les jonaux gratitement e Une des 1g efl Impasss 0le

etrouvai $EitiS engagé 'fut u aiÉ e
et tveu pr<t4inê qn - m&Zx-la seule affaire de métau t '

Pý1edmarheurs " qui De rendent àA 6> f~1~ mdii ts 0
e . ofr desPaeent soi-d1uet me trOuvai-Je Melé làW î J

ansme cou- dlu rai ce que oe mais tt


